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INTRODUCTION 
 

Au regard de la reconquête récente du Balbuzard pêcheur et du Pygargue à queue blanche sur le 

territoire lorrain, il a été décidé en lien avec la LPO Mission rapaces (opérateur national) et la DREAL 

Lorraine de mettre en œuvre une déclinaison régionale d’actions en faveur des deux espèces afin 

d’élaborer une stratégie pour leur conservation à long terme.  

Ces deux espèces présentant sur beaucoup d’aspects de fortes similitudes écologiques, elles ont été 

associées au sein de ce « Plan Régional d’Actions sur les Aigles pêcheurs en Lorraine » (PATIER et al., 

2015). Celui-ci a été validé en décembre 2015 et sera développé sur 5 années (2015-2020). 

Financé par la DREAL Lorraine et le Conseil Régional de Lorraine, le Plan Régional d’Actions a été 

élaboré avec le soutien des experts régionaux et nationaux de ces deux rapaces. 

=> Coordinateur régional : DREAL Lorraine  

=> Rédacteur du plan et opérateur régional : LOANA  (Lorraine Association Nature) et LPO coordination 

Lorraine. 

Ce rapport fait le bilan des actions menées en 2016 (première année de mise en œuvre du PRA) sur les 

deux espèces en Lorraine et développe les 3 axes principaux d’intervention : connaissances, 

conservation et communication. Pour chaque action, la ou les fiches-actions correspondantes définies 

dans le PRA sont précisées (Patier et al., 2015). La liste des fiches-actions avec leur intitulé est donnée 

dans l’Annexe 1. 

 

 

Pour plus d’informations sur la biologie des 2 espèces, veuillez vous reporter au rapport du PRA Aigles 

pêcheurs en Lorraine (Patier et al., 2015), disponible sur le site internet de la DREAL Grand Est et sur 

www.lorraine-association-nature.com 

 

 

 

 

 

 

http://www.lorraine-association-nature.com/
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1. VOLET CONNAISSANCES 
 

 

Pygargue de 2ème hiver - Photo : H. SCHEEL 
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1.1. SUIVI DES COUPLES NICHEURS 
(Fiche action du PRA n°2-3) 

 Balbuzard pêcheur 
 

 Reproduction certaine : 

Lorraine 

En 2016, les deux couples historiques mosellans se sont de nouveau reproduits avec succès au Pays 

des étangs. Chacun des deux couples a produit un jeune à l’envol, soit 2 au total pour la Lorraine. 

Ce faible succès reproducteur est très probablement lié à de mauvaises conditions météorologiques 

au printemps 2016 (précipitations excédentaires et températures inférieures aux normales 

saisonnières). A l’instar de l’année 2013, ce phénomène a impacté négativement la reproduction de 

nombreuses espèces de la faune en Lorraine et plus généralement en Europe de l’Ouest en 2016. Ainsi 

dans le centre de la France, les couples de balbuzards n’ont produit en moyenne qu’un jeune à l’envol 

en 2016 au sein du noyau principal de population de l’espèce (R. Wahl, comm. pers.). 

Des périodes de précipitations et de froid prolongées rendent la capture de proies et le nourrissage 

des jeunes plus compliqués (moindre présence des poissons en surface et faible visibilité des proies 

pour le balbuzard). Ces conditions peuvent être critiques au début de l’élevage des jeunes quand ils 

sont encore en duvet et donc très sensibles aux conditions extérieures. 

 

Grand-Est 

A noter pour la première fois en 2016 la reproduction d’un couple de balbuzards en Argonne marnaise 

à proximité du département de la Meuse. Suspecté nicheur depuis quelques années dans ce secteur 

par la LPO Champagne-Ardenne, des prospections plus poussées en 2015 avaient permis de découvrir 

un nid naturel construit à la cime d’un Epicéa commun (Picea abies). La femelle était alors observée en 

couvaison en début de saison puis l’abandon du nid avait été constaté, peut-être à cause d’un 

dérangement sous le nid.  

Ensuite au cours de l’hiver 2015-2016, les observateurs ont constaté avec désarroi que le nid était 

tombé, probablement suite aux coups de vent violents plus fréquents à cette saison. La position du nid 

en cime de l’épicéa sur des branches support d’un diamètre assez fin était de toute façon précaire, 

signe probable de l’inexpérience des oiseaux et peut-être du manque d’arbres favorables à proximité. 

Afin d’éviter l’abandon du site par le couple à leur retour au printemps, il a été décidé en accord avec 

la LPO Champagne-Ardenne d’installer une plateforme à proximité de l’ancien nid pour inciter les 

oiseaux à rester. Cette action est détaillée dans la partie 2.3. 

Le couple argonnais a produit 3 jeunes à l’envol en 2016 pour sa première reproduction, ce qui est un 

très bon résultat pour un couple inexpérimenté. 
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Les résultats de la reproduction pour l’espèce depuis son retour récent en Lorraine sont présentés 

dans la figure 1 ci-dessous. On note une productivité moyenne pour le premier couple égale à 2,3 et 

pour le second à 1,5. Si l’on compare avec la moyenne française (P=2), le premier couple connaît une 

bonne reproduction tandis qu’elle est plus faible chez le second. Cependant, l’échantillon étant encore 

relativement réduit (nombre d’années), il est encore tôt pour en tirer des conclusions. 

 

 

Figure 1 : Evolution du nombre de jeunes à l’envol pour les deux couples de Balbuzards pêcheurs 
en Lorraine 

 

Opération de baguage des jeunes balbuzards : 

Depuis 2015, le programme de baguage français sur l’espèce est décliné dans le Grand-Est via un 

avenant avec l’ajout d’un bagueur agréé : Arnaud Sponga de l’association Hirrus. Ce programme a pour 

objectifs principaux d’étudier la dynamique de population (survie, succès reproducteur, 

recrutement…) et de caractériser les différentes populations (Centre, Grand-Est et Allemagne), les liens 

entre elles (populations sources/puits) et avec les nouveaux sites de reproduction. 

En 2015, 3 jeunes ont pu être bagués sur l’aire du premier couple. Lors de cette opération, des mesures 

biométriques sont prises (longueur de l’avant-bras, du bec, poids) et 2 bagues sont posées : une bague 

métallique du Muséum d’Histoire Naturelle de Paris sur le tarse gauche et une bague colorée orange 

avec un code alphanumérique noir sur le tarse droit. Le code peut alors être lu à distance sur un oiseau 

posé grâce à une longue-vue, ce qui permet ensuite d’identifier l’individu. 

Les 3 codes utilisés en 2015 pour les balbuzards lorrains sont les suivants : « 1A·  -  1C·  -  1E· ». 
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Concernant le deuxième couple, il n’y a pas eu de baguage réalisé car l’arbre support de l’aire est trop 

fragile et ne permet pas de grimper dessus en toute sécurité. 

En 2016, un seul jeune a pu être bagué pour le premier couple et a été équipé d’une bague portant le 

code «  BY·  ». Le jeune du deuxième couple n’a pas été bagué pour la raison évoquée ci-dessus. 

Enfin, les 3 jeunes du couple Argonnais ont également pu être bagués en 2016. Ils sont porteurs des 

codes suivants : «  9·$  -  9·E  -  9·€  ». 

Après le baguage, un contrôle est systématiquement effectué sur chaque aire pour vérifier la présence 

des jeunes et être sûr que les adultes reviennent bien sur l’aire et continuent de les nourrir. 

Pour le moment, aucun retour ne nous est parvenu sur une lecture de bague correspondant à un de 

ces oiseaux. Cependant la première année après leur naissance, les jeunes restent dans leurs quartiers 

d’hivernage en Afrique occidentale et la pression d’observation y est très faible. Ensuite, les balbuzards 

peuvent retourner en Europe à partir du printemps suivant (Année N+2) et ils cherchent alors à 

s’installer le plus souvent à proximité de leur lieu de naissance (Patier et al., 2015). 

 

 Reproduction probable 

Une tentative d’installation a eu lieu en 2016 sur une plateforme mise en place par LOANA et 

l’association l’Atelier vert en 2014 sur la rivière la Meurthe. Vers mi-avril 2016, la présence d’un 

balbuzard est notée dans le secteur sans permettre de dire s’il s’agit d’un migrateur en halte ou d’un 

oiseau cherchant à se fixer. Puis le 28 avril, 2 adultes sont observés posés ensemble sur la plateforme. 

Dans les jours qui suivent sont alors observées des tentatives d’accouplement, de la défense de nid 

face à des Cigognes blanches, des échanges de proies, des cris de la part de la femelle ainsi que 

plusieurs apports de branches jusqu’au 03 mai. Ces différents comportements témoignent d’une 

tentative sérieuse de reproduction de la part de ce nouveau couple de balbuzards. 

Malheureusement, cette tentative est tardive par rapport à la période d’installation classique de 

l’espèce et la femelle n’est plus revue après le 07 mai. Le mâle lui continue d’être observé jusqu’au 04 

juin sur la plateforme. Enfin, un individu non identifié est vu en juillet dans le secteur sans qu’on puisse 

dire s’il s’agit du même oiseau ou non. 

Il faut espérer que ces individus reviennent dès 2017 sur ce site et retentent de s’installer plus tôt en 

saison, en tout cas une surveillance plus poussée sera effectuée désormais. 

 

 Reproduction possible 

Des individus isolés de balbuzards ont de nouveau été contactés en 2016 pendant la période de 

reproduction sur différents sites potentiellement favorables en Lorraine.  

C’est le cas notamment sur l’étang de Parroy en Meurthe-et-Moselle, site déjà fréquenté de la même 

manière les deux années précédentes avec des suspicions d’installation d’un couple identifiées en 

2015 (reproduction probable). Des prospections ont été réalisées en 2015 et 2016 sur ce secteur mais 

sans observer d’indice probant de nidification. 
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Les principaux autres secteurs concernés en 2016 sont :  

 l’étang d’Amel et plus largement la ZPS de Spincourt en Meuse, 
 Le secteur de Bainville-aux-miroirs en Meurthe-et-Moselle, 
 Les étangs de Gondrexange et Mittersheim en Moselle, 
 Les étangs de Bouligny et Holacourt en Moselle. 

Tous ces secteurs ont été prospectés avec au moins 2 passages spécifiques à la recherche du balbuzard 

en 2016 sauf l’étang d’Amel et la ZPS de Spincourt qui sont suivis de manière régulière par le 

Conservatoire d’Espaces Naturels de Lorraine (CENL). 

La figure 2 regroupe les sites favorables avec indices de nidification du balbuzard sur les 3 dernières 

années. Ces sites sont prioritaires pour la recherche de nouveaux couples. 

 

 

Figure 2 : Sites favorables présentant des indices de nidification du Balbuzard pêcheur entre 2014 
et 2016 
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 Pygargue à queue blanche 
 

 

 Reproduction certaine : 

La reproduction s’est bien déroulée en 2016 pour le couple de pygargues du Pays des Etangs avec la 

production d’un jeune à l’envol. L’aire habituelle a été réutilisée cette année et le départ du nid s’est 

fait aux alentours du 14/07, avec le juvénile observé perché sur un arbre en lisière situé à quelques 

centaines de mètres du nid (D. Lorentz, comm. pers.). La corpulence du juvénile indiquerait un individu 

de sexe femelle. Il est ensuite resté dans le secteur au moins 3 mois jusque début octobre, souvent en 

compagnie d’un voire deux adultes. 

Les dates d’envol de 2015 et 2016 sont en avance de près d’un mois par rapport à 2011 et 2014. Deux 

raisons principales peuvent expliquer cela. D’abord, les couples de pygargues sont connus pour décaler 

leur reproduction de plus en plus tôt chaque année au fur et à mesure qu’ils acquièrent de l’expérience 

(Love, 2013). Ensuite lorsqu’il n’y a qu’un seul jeune à nourrir, sa croissance est plus rapide (pas de 

partage des proies) et il atteint plus vite un plumage qui le rend apte au vol. 

Le tableau 1 présente une estimation des dates clefs de la reproduction pour le couple de pygargues 

lorrain à partir des données de terrain transmises par les observateurs et des connaissances sur la 

biologie de l’espèce (D. Meyer et D. Lorentz, comm. pers.). Dans notre cas, les estimations des dates 

d’envol permettent d’en déduire rétrospectivement les dates de ponte et d’éclosion. Ces estimations 

peuvent être assez larges suivant les années, selon la précision et la fréquence du suivi réalisé sur le 

couple sachant que la priorité a toujours été donnée à la tranquillité des oiseaux. 

 

 

Année Date ponte Eclosion Date envol 
Départ des 
jeunes du 

secteur 

2011 01-15 avril 10-25 mai 25 juillet au 10 août Novembre 

2014 01-10 avril 15-25 mai 25 juillet au 05 août Octobre 

2015 25 février au 10 mars 10-25 avril 25 juin au 10 juillet Novembre 

2016 05-23 mars 15 avril au 05 mai 10-14 juillet Octobre 

Tableau 1 : Estimation des dates clefs de la reproduction du couple de pygargues lorrain 
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La productivité moyenne du couple depuis 2011 est de 1 (figure 3), ce qui est plutôt inférieur à la 

moyenne en Europe de l’Ouest. En Allemagne entre 1991 et 2005, elle est estimée à 1,5 en moyenne 

(Sulawa et al., 2009). Néanmoins les 2 années d’échec en 2012 et 2013 ne sont pas vraiment 

représentatives étant donné les circonstances locales, il faudra donc attendre quelques années de plus 

pour avoir un meilleur recul sur ces résultats. 

 

 

Figure 3 : Evolution du nombre de jeunes à l’envol pour le couple de pygargues lorrain 

 

 Reproduction probable : 

Un secteur situé dans le nord-est mosellan a particulièrement retenu notre attention en 2016 avec la 

tentative d’installation d’un autre couple de pygargues.  

Depuis 2009, les observations de pygargue sont annuelles sur ce site avec régulièrement un à deux 

oiseaux présents en hiver, surtout des immatures et des subadultes. Puis des estivages sont constatés, 

avec notamment l’observation d’un individu adulte en août 2015, puis d’un deuxième individu adulte 

à partir du 30 septembre. Plus tard, un juvénile fréquente le même site à partir du 6 octobre 2015 et 

est revu régulièrement, tandis qu’un second est découvert en sa compagnie à partir du 11 février 2016.  

Les adultes sont revus seuls ou ensemble pendant l’hiver 2015-2016 et des prospections spécifiques 

sont menées à partir de fin janvier sur place. Le 28/01, les 2 adultes sont observés en vol de parade 

haut dans le ciel, puis perchés côte à côte. Il s’agissait d’une femelle plutôt âgée vu son plumage et 

d’un jeune mâle adulte de 5ème hiver, avec des restes de traces sombres au bout des rectrices.  

0
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Le mâle est observé la même journée pillant des branches d’un nid de Grand cormoran (Phalacrocorax 

carbo) pour les placer dans un autre nid après un court vol, et ce sous les yeux de la femelle posée à 

proximité. 

S’agissait-il d’une démonstration d’aptitude à construire une aire pour le mâle ? 

Ces observations nous poussent à intensifier la surveillance sur place et les adultes sont revus 

ensemble à plusieurs reprises les jours suivants. Un dortoir est alors identifié dans un massif forestier 

proche et nous soupçonnons l’existence d’une aire. Une recherche de nid est alors effectuée dans les 

parcelles forestières concernées mais sans succès. La femelle n’est par la suite pas retrouvée tandis 

que le mâle se fait plus discret. 

Il est finalement retrouvé mi-février sur un site périphérique qu’il fréquente désormais presque 

exclusivement. A trois reprises lors des observations, le mâle est observé capturant un poisson et 

s’envolant dans la même direction vers un massif forestier situé à 3 km plus au nord. Ce comportement 

équivoque sur une distance aussi grande nous incline alors à croire sérieusement à l’existence d’une 

aire. Une surveillance rapprochée est effectuée autour du massif et le mâle est observé le 25/02 pour 

la 3ème fois en vol vers la forêt, puis il se pose dans les arbres à environ 1 km de la lisière, soit au total 

à 4 km de distance de l’étang où il a pêché. La période de ponte étant très proche et la femelle non 

revue, il était possible que celle-ci soit peut-être déjà en train de couver sur une aire. C’est pourquoi il 

a été décidé de ne pas prospecter la forêt à la recherche d’une aire pour éviter tout dérangement à 

cette période critique pour les pygargues. L’agent patrimonial de l’ONF est alors contacté pour être 

prévenu de la présence très probable d’une aire et du risque de dérangement si des travaux forestiers 

étaient en cours à proximité. Un périmètre de protection d’un rayon de 300 mètres est alors mis en 

place autour de la parcelle suspectée d’accueillir l’aire (comme pour l’aire du couple historique) avec 

interdiction de travaux jusqu’au 31 juillet. 

Par la suite, l’adulte n’est pas revu malgré des journées de surveillance réalisées en mars, avril et juillet. 

Une prospection en forêt est organisée suite à ce constat d’absence et aucune aire n’est repérée sur 

la parcelle suspectée. Il semble donc que les adultes aient déserté le site. Est-ce qu’il y a eu alors 

construction d’une aire qui n’a pas été trouvée ou était-ce simplement un reposoir ? Rapidement, le 

périmètre de protection mis en place est supprimé puisqu’aucun élément ne permet plus de le justifier. 

Ces comportements restent très intéressants et témoignent de l’intérêt des pygargues pour ce 

secteur et les massifs forestiers associés. Ils seront désormais surveillés chaque année pour vérifier 

nous l’espérons une future installation d’un autre couple de pygargues en Lorraine. 
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 Reproduction possible 

Quelques individus immatures séjournent au printemps et en été en Lorraine depuis plusieurs années. 

Ils sont observés souvent ponctuellement et peuvent vagabonder entre différents sites au cours de la 

saison. 

Concernant les individus adultes, deux sites ont été fréquentés en 2016 en période de reproduction. 

En Argonne, un individu de 5ème hiver est présent depuis fin 2015 et est observé régulièrement sur 

plusieurs étangs au cours de toute l’année 2016. Aucun autre individu n’a été observé sur ce site en 

2016. 

Le deuxième site visité de manière irrégulière par au moins un adulte en 2016 est l’étang de Lachaussée 

et les étangs périphériques en Meuse. Cette réserve naturelle régionale gérée par le CENL est un site 

d’hivernage régulier pour l’espèce et présente des milieux très favorables pour le pygargue.   

 

1.2. SUIVI DES OISEAUX HIVERNANTS 
(Fiche action du PRA n°3) 

 Balbuzard pêcheur 

 
Aucun individu de Balbuzard pêcheur n’a été observé sur le territoire lorrain en hiver en 2016. La seule 

donnée récente en période « hivernale » concerne un individu contacté au mois de décembre 2011 à 

l’Etang de Metzing (57) (G. Joannès, comm. pers.). 

 

 Pygargue à queue blanche 
 

Pour l’hiver 2015-2016, on estime que l’effectif de pygargues hivernant en Lorraine était compris entre 

11 et 14 individus, dont près de la moitié étaient des adultes. Il est difficile de connaître l’effectif exact 

étant donné qu’un même individu peut fréquenter plusieurs sites au cours de l’hiver et que les 

individus sont rarement différenciables pour les observateurs. 

Les mouvements des pygargues peuvent être importants à cette période en fonction des ressources 

alimentaires disponibles. Ainsi, la mise en assec des étangs en octobre-novembre les rend dans un 

premier temps très attractifs pour le pygargue avec des poissons vivants plus accessibles (de par la 

réduction du niveau d’eau) et des cadavres de poissons restant sur le fond de l’étang même après le 

vidage complet. Cependant après la pêche annuelle et jusqu’au retour à un niveau d’eau suffisant, 

l’étang devient peu attractif puisqu’il n’y a plus de poissons de taille moyenne disponibles et très peu 

d’oiseaux d’eau (anatidés, foulques), donc peu de ressources alimentaires pour le pygargue. On assiste 

alors à une désertion des sites par le pygargue et son report sur les sites encore en eau. 
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De même lors des périodes de gel prolongées, les étangs dont la surface est entièrement gelée sont 

désertés par les oiseaux d’eau et par conséquent aussi par le pygargue. C’est la période la plus difficile 

pour s’alimenter et il peut alors exploiter des milieux totalement différents (milieux ouverts par 

exemple ou clairières de boisement) à la recherche de mammifères ou de restes de cadavres issus de 

l’activité cynégétique. 

 

On assiste depuis plus de 10 ans à une hausse des effectifs de pygargue en hivernage en Lorraine, à la 

fois d’individus immatures et d’adultes (Figure 4). Cette progression va de pair avec une augmentation 

des oiseaux restant sur place en période estivale. Il faut donc s’attendre à de plus en plus de tentatives 

d’installation dans les années à venir et il y aura alors besoin d’exercer une pression de surveillance 

accrue sur les sites favorables. 

 

 

Figure 4 : Evolution récente par hiver du nombre estimé d’individus de pygargues hivernant en 
Lorraine 
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La répartition des sites de présence de l’espèce en période hivernale (octobre-mars) est présentée 

dans la figure 5. Ce sont principalement les grands plans d’eau lorrains qui sont concernés ainsi que les 

secteurs riches en étangs de moindre taille. 

 

 

Figure 5 : Répartition des effectifs cumulés de pygargues en hiver de 1962 à 2016 
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2. VOLET CONSERVATION 
 

Balbuzard pêcheur adulte sur son nid – Photo : Alain DESBRUERES 
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2.1. SURVEILLANCE DES COUPLES NICHEURS 
(Fiche action du PRA n°7) 

En 2016, aucun dérangement n’a été identifié pour les 2 couples de Balbuzard pêcheur et le couple de 

Pygargue à queue blanche du Pays des Etangs (D. Lorentz & D. Meyer, comm. pers.). 

Une action de prévention a été menée en amont de la saison de reproduction dès l’hiver 2016 auprès 

de plusieurs associations d’ornithologues pour les sensibiliser au risque de dérangement à proximité 

des aires occupées. En effet, au cours de la saison de reproduction de 2015 des dérangements ont été 

constatés, avec notamment la visite de groupes d’ornithologues en forêt venus pour observer le 

Gobemouche à collier (Ficedula albicollis). Plusieurs structures organisatrices ont été identifiées et 

contactées ultérieurement grâce à l’agent de terrain de l’ONF présent sur place (F. Ritz, comm. pers.).  

L’échange a été constructif et les personnes contactées ont été très à l’écoute et compréhensives sur 

ce problème. Ainsi, il a été acté qu’il n’y aurait plus de sorties de groupes organisées de leur part sur 

le site en question et que d’autres secteurs accueillant le Gobemouche à collier serviront de 

substitution. 

 

2.2. MISE EN PLACE DE MESURES DE PROTECTION  
(Fiche action du PRA n°4) 

Suite à la suspicion de présence d’une nouvelle aire de Pygargue à queue blanche (voir § 1.1.2 pages 

13-14), une mesure de protection a été mise en place à partir du 1er mars sur les parcelles forestières 

situées dans un rayon de 300 m autour du site, en accord avec l’agent patrimonial concerné. Les 

travaux sylvicoles en cours ont été arrêtés et pendant toute la période de reproduction, il a été acté 

qu’il n’y aurait aucune intervention sur cette zone. 

Après constatation fin avril de l’absence d’aire sur ce site, la mesure de protection a été levée. 

 

 
Etang piscicole lorrain favorable aux Aigles pêcheurs – Photo : Edouard LHOMER 
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2.3. MISE EN PLACE DE PLATEFORMES POUR LE 

BALBUZARD PECHEUR  
(Fiche action du PRA n°6) 

La mise en place de plateformes artificielles est une action forte pour favoriser l’installation du 

Balbuzard pêcheur, elles sont mises en place en priorité à proximité des couples nicheurs actuels (pour 

plus de détails sur cette action se reporter à Patier et al., 2015). 

En 2016, une nouvelle plateforme a été installée sur un Epicéa commun (Picea abies) en Argonne dans 

le département de la Marne (voir § 1.1.1 page 8). Celle-ci a été immédiatement adoptée au retour de 

migration des balbuzards et la reproduction de ce couple a été un succès avec la production de 3 jeunes 

à l’envol. 

Nous avons également été sollicités par la Fédération de Pêche de la Meuse qui souhaitait des 

informations sur la mise en place de plateformes à balbuzard dans le cadre de la mise à jour du plan 

de gestion d’un étang situé dans le nord meusien dont ils ont la charge. Des conseils sur l’emplacement, 

la zone de quiétude nécessaire ainsi que le coût moyen d’installation d’une plateforme ont été 

prodigués. 

La figure 6 présente la répartition des plateformes à Balbuzard pêcheur mises en place en Lorraine 

depuis 2014. 

 

 

Figure 6 : Localisation des plateformes à Balbuzard pêcheur en Lorraine installées depuis 2014 
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2.4. REDUCTION DES CAUSES DE MORTALITE 
(Fiche action du PRA n°8) 

Aucun cadavre de Balbuzard pêcheur ou de Pygargue à queue blanche n’a été retrouvé en Lorraine en 

2016, ce qui est plutôt réjouissant. Nous restons en relation avec les centres de soins de la faune 

sauvage les plus proches : le Centre de Sauvegarde de la Faune Lorraine (CSFL) en Meurthe-et-Moselle 

et le Groupement Ornithologique du Refuge Nord Alsace (GORNA) dans le Bas-Rhin, qui nous signalent 

tout individu blessé ou mort récupéré en Lorraine. Le cas échéant, des radiographies et analyses 

toxicologiques peuvent être réalisées dans le cadre du Plan d’Actions afin de déterminer les causes de 

mortalité. 

 

 Intoxications 
 

LOANA participe aux réunions du Groupe d’expert Bromadiolone en Lorraine depuis 2015. Ce groupe 

définit la méthodologie mise en place pour la prise en compte des espèces sensibles à l’intoxication 

par cette molécule dont l’utilisation est soumise à autorisation. En tant qu’espèce en partie 

nécrophage, le Pygargue à queue blanche est sensible à des intoxications secondaires via 

consommation de cadavres déjà contaminés (en particulier de mammifères prédateurs de rongeurs).  

Pour réduire les risques d’intoxication chez le pygargue et d’autres espèces patrimoniales sensibles 

(Milan royal (Milvus milvus) et Pie-grièche grise (Lanius excubitor)), il a été acté fin 2015 qu’aucune 

autorisation de traitement à la Bromadiolone ne sera délivrée sur le territoire d’action des couples 

nicheurs. Il en est de même pour les principaux sites d’hivernage de ces espèces pendant la période 

concernée. 

Pour le pygargue, cela concerne toutes les communes situées dans un rayon de 7,5 km de distance des 

nids connus (soit 27 communes) toute l’année, ainsi que celles situées dans un rayon de 5 km des 

principaux sites d’hivernage connus (soit 78 communes) pour une période allant du 15/10 au 15/02 

chaque année. Les cartes ont été réactualisées fin 2016 et le seront chaque année. 

Le Groupe d’experts Bromadiolone est désormais élargi au Grand-Est et travaille sur une nouvelle 

méthodologie commune pour les 3 ex-régions, nous serons vigilants sur la bonne prise en compte du 

pygargue lors des réflexions sur l’outil d’aide à la décision. 

 

 Braconnage 

Pour rappel, un cas de braconnage sur un Balbuzard pêcheur a été constaté en 2015 en Champagne-

Ardenne. L’oiseau avait été tué pour la simple raison qu’il pêchait des poissons dans une gravière 

durant une halte migratoire. Le coupable avait alors sorti un fusil de son véhicule. La LPO Champagne-

Ardenne avait alors porté plainte pour destruction d’espèce protégée et s’était constituée partie civile.  

Après enquête de l’ONCFS, le coupable a été identifié. Suite à la procédure, il a été condamné le 10 

novembre 2016 par le Tribunal correctionnel de Troyes à payer 2000 € d’amende (dont 1500 € avec 

sursis) et s’est vu confisquer son arme avec interdiction du port d’arme pour 6 mois. Le prévenu devra 

verser en sus 800 € de dommages et intérêts à la LPO et 300 € à la Fédération des Chasseurs de l’Aube, 

également partie civile. Nous serons réactifs si des faits similaires devaient se produire en Lorraine. 
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Cadavre de Balbuzard pêcheur victime de braconnage dans le Nord (59) en 2015 – Photo : Pierrick MILLIOZ 

 

 Eolien 
(Fiche action du PRA n°12) 

Comme de nombreux rapaces, le Pygargue à queue blanche et le Balbuzard pêcheur sont des espèces 

très sensibles aux collisions avec des éoliennes. Une étude allemande a recensé les cas de mortalité 

d’oiseaux liés aux collisions avec des éoliennes en Europe de 1989 à nos jours (Dürr, 2016). D’après ce 

recensement, le Pygargue à queue blanche est la 14ème espèce la plus touchée parmi 278 espèces 

européennes. C’est également la 5ème espèce de rapace la plus impactée avec 209 cadavres découverts. 

Le balbuzard est moins touché quant à lui, avec 31 cas recensés. C’est donc une menace importante à 

surveiller. 

Une veille est réalisée sur la mise en place de projets de parcs éoliens à proximité des couples nicheurs 

des 2 espèces et à proximité des sites d’hivernage principaux pour le pygargue. En cas d’existence d’un 

projet dans un périmètre proche de sites sensibles, un courrier est envoyé pour l’enquête publique le 

cas échéant ainsi qu’aux services instructeurs de la DREAL et de la DDT pour que les impacts sur les 2 

espèces soient bien pris en compte dans l’étude et que des mesures ERC (Eviter, Réduire, Compenser) 

adaptées soient mises en place si le projet aboutit. 

En 2016, aucun cas de projet éolien concerné par ces conditions n’a été recensé. Une grille de mesures 

ERC spécifique aux 2 espèces est en cours d’élaboration et sera proposée auprès des services 

instructeurs pour validation et intégration lors des études d’impacts. 

A noter en 2016, un cas de mortalité de Balbuzard pêcheur par collision avec une éolienne a été 

recensé en Champagne-Ardenne (V. Ternois, comm. pers.). 
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2.5. AIGLES PECHEURS ET PISCICULTURES 
(Fiche action du PRA n°11) 

Un document de sensibilisation et d’enquête sur les aigles pêcheurs et leur prélèvement en 

piscicultures a été rédigé en 2016. Ce document synthétique de 8 pages contient une présentation des 

deux espèces, leurs statuts de protection, les données bibliographiques sur les impacts en piscicultures 

et surtout les différents moyens de protection et actions à mettre en place en cas de déprédation. 

Ce document sera envoyé aux pisciculteurs lorrains par courrier avec en complément une plaquette 

sur le Balbuzard pêcheur (voir § 3.4.2). 

 

 

Figure 7 : Extrait du document de sensibilisation «  Aigles pêcheurs et piscicultures en Lorraine » 
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2.6. PRISE EN COMPTE DES ESPECES DANS LES 

DOCUMENTS DE PLANIFICATION TERRITORIALE 
(Fiche action du PRA n°12) 

Un autre document synthétique d’information et de sensibilisation a été rédigé en 2016 à destination 

des administrations et décideurs (DDT, DREAL, ONEMA, PNR, gestionnaires…). Celui-ci reprend une 

présentation simplifiée des deux espèces et des menaces pesant sur elles et il propose des mesures de 

gestion favorables aux deux espèces et à leur habitat avec un format de 8 pages. 

Il sera envoyé par mail aux structures concernées et mis en ligne sur le site de la DREAL Grand-Est. 

 

Figure 8 : Extrait du document d’information « Fiche technique aigles pêcheurs en Lorraine » 
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3. VOLET COMMUNICATION 
 

 

Goéland argenté houspillant un Pygargue à queue blanche adulte – Photo : Paul BEASTALL 
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3.1. SENSIBILISATION DES ACTEURS REGIONAUX 
 

 Semaine du développement durable 
(Fiche action du PRA n°13) 

Une présentation sur les Aigles pêcheurs en Lorraine a été réalisée lors de la semaine du 

Développement durable le 02/06/16 au Conseil Départemental de la Moselle à Metz. Il a été question 

de la biologie des 2 espèces, des menaces pesant sur elles, de l’état des lieux actuel en Lorraine ainsi 

que des actions à mettre en place pour leur conservation. 

 

 

Figure 9 : Affiche de présentation de la semaine du développement durable au CD 57 

 

 Fiche d’identification pour le Pygargue à queue blanche 
(Fiche action du PRA n°14) 

Le Pygargue à queue blanche obtient son plumage adulte au bout de 6 à 7 ans. Au total, 5 à 6 plumages 

différents peuvent être distingués chez cette espèce.  

Afin d’aider les observateurs à reconnaître ces différents plumages et d’obtenir une indication sur l’âge 

des oiseaux contactés, une fiche d’identification des plumages du pygargue en mode « carnet de 

terrain » a été réalisée. Ce document de 8 pages présente de manière synthétique les principaux 

critères distinctifs pour chaque plumage à partir de photos et de dessins. Il a été transmis à de 

nombreux observateurs lorrains et du Grand-Est par mail et via la base de données www.faune-

lorraine.org.  

Cette fiche a également été mise en avant lors du colloque d’Ornithologie Grand-Est le 03/12/16 qui a 

réuni plusieurs centaines d’observateurs de Champagne-Ardenne, Lorraine et d’Alsace. 

http://www.faune-lorraine.org/
http://www.faune-lorraine.org/
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Figure 10 : Extrait de la fiche d’identification des plumages du Pygargue à queue blanche 
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3.2. RESEAU DE SURVEILLANCE REGIONAL 
(Fiche action du PRA n°14) 

Lors des prospections hivernales sur la nidification du Pygargue à queue blanche, des comptages 

concertés ont été organisés en Moselle sur deux secteurs différents avec un appel à bénévoles. Un gîte 

a été loué pendant plusieurs jours pour accueillir et héberger les observateurs bénévoles participant 

aux recherches. Au total, les prospections se sont déroulées sur plus de 20 journées entre fin janvier 

et fin février, rassemblant une vingtaine d’observateurs. 

Ces comptages concertés sont indispensables pour pouvoir suivre et comprendre le comportement 

des pygargues sur des secteurs de grande superficie et comprenant de nombreux étangs, mais aussi 

pour pouvoir dénombrer et différencier les individus en simultané. 

 

Concernant le Balbuzard pêcheur, un petit groupe d’observateurs a été mobilisé pour suivre la 

tentative de reproduction sur la plateforme installée sur la Meurthe (voir § 1.1.1). Sur les autres 

secteurs favorables à l’espèce, des observateurs locaux ont été directement sollicités pour surveiller 

les plans d’eau et rivières fréquentés par le balbuzard proches de chez eux entre avril et juin. 

 

3.3. COOPERATION AVEC LES REGIONS ET PAYS 

LIMITROPHES 
(Fiche action du PRA n°15) 

 En France 
 

Depuis 2015, un partenariat fort a été mis en place avec la LPO Champagne-Ardenne sur les 2 espèces. 

En effet, la région Champagne-Ardenne est également très concernée avec des tentatives de 

reproduction d’un couple de pygargues depuis 2011 et la reproduction d’un couple de balbuzard pour 

la première fois en 2016. Cette coopération prend d’abord la forme d’un échange régulier 

d’informations entre les deux structures avec une mutualisation des données. Nous avons également 

mis en place ensemble une plateforme pour le Balbuzard pêcheur en mars 2016 en Argonne, et celle-

ci a été occupée immédiatement avec succès (voir § 1.1.1).  

Dès le premier Comité de Pilotage (COPIL) du PRA Aigles pêcheurs en Lorraine en février 2016, des 

représentants des structures concernées par les 2 espèces en Champagne-Ardenne et en Alsace ont 

été invités dans la perspective de la nouvelle région Grand-Est. Une présentation de la situation des 

aigles pêcheurs et des enjeux liés sur ces deux territoires a été faite lors des COPIL de 2016 et 2017. 

Il a également été acté lors du COPIL de 2017 une mise en commun progressive des actions menées 

sur les 2 espèces au sein des 3 territoires pour préparer un futur « PRA Aigles Pêcheurs dans le Grand-

Est ». 
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Une coopération est également active depuis 2015 avec la région Centre par l’intermédiaire de Rolf 

Wahl, expert sur le Balbuzard pêcheur qui partage son expérience de plus de 30 ans de suivi de l’espèce 

en France. Lorsque des projets de plateformes voient le jour en Lorraine, il est sollicité pour prodiguer 

son expertise de même que Michel Hirtz, autre référent sur le balbuzard pour la Lorraine. 

 

 A l’étranger 
 

Des contacts ont été pris avec le réseau de suivi du Pygargue à queue blanche en Allemagne, 

notamment Peter Hauff, un des spécialistes allemands de l’espèce. Les échanges ont porté 

principalement sur la situation de l’espèce dans les deux pays et l’envoi d’articles scientifiques publiés 

sur le pygargue. 

Dans le cadre du rapport annuel de suivi sur le pygargue dans la région Schleswig-Holstein en 

Allemagne, une partie présentant la situation de l’espèce en France a été intégrée après une 

sollicitation de la part d’un ornithologue allemand, Bernd Struwe-Juhl. L’article en question a été co-

rédigé avec Arnaud Sponga de HIRRUS et transmis à l’intéressé. 

 

Figure 11 : Extrait sur la situation française du rapport annuel sur le pygargue de la région 
Schleswig-Holstein (Projektgruppe Seeadlerschutz, 2017) 
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3.4. COMMUNICATION MEDIAS, SCOLAIRES, PUBLIC 
(Fiche action du PRA n°16) 

 Articles de presse 
 

Un seul article a été publié sur la situation des aigles pêcheurs en Lorraine en 2016. Il est paru dans la 

gazette « L’Estival Sauvage 2016 », journal édité pour la manifestation du Festival Sauvage organisé 

chaque année par l’association L’Atelier Vert. Cette gazette est éditée à 2000 exemplaires et distribuée 

aux visiteurs pendant les 4 jours du festival qui a lieu fin août chaque année. 

 

  

Figure 12 : Article sur les aigles pêcheurs extrait de « l’Estival sauvage » 2016 
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 Plaquette Balbuzard pêcheur 
 

Un document de sensibilisation sur le Balbuzard pêcheur dans le Grand-Est a été édité en 2016 sous 

format d’une plaquette recto/verso imprimée à 500 exemplaires. Cette plaquette présente l’espèce, 

sa biologie, la situation dans le Grand-Est, les menaces pesant sur elles et des actions de protection et 

de conservation concrètes. Elle a été distribuée aux différents acteurs concernés par l’espèce en 

Lorraine et est mise à disposition des structures et administrations qui en font la demande. 

 

 

Figure 13 : Verso de la plaquette « le Balbuzard pêcheur dans le Grand-Est » 
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CONCLUSION 
 

La première année de mise en place du Plan Régional d’Actions sur les Aigles pêcheurs en Lorraine a 

vu le développement d’actions concrètes de suivi, de conservation et de sensibilisation sur le Balbuzard 

pêcheur et le Pygargue à queue blanche.  

La recherche de nouveaux couples a permis de faire état en 2016 de tentatives d’installation pour les 

2 espèces sur de nouveaux secteurs, ce qui augure de perspectives réjouissantes pour les années à 

venir. La surveillance des couples connus et des menaces pesant sur eux constitue un axe de travail 

important à poursuivre, en particulier sur la prise en compte des 2 espèces dans les projets de parcs 

éoliens. 

La mise en place d’un réseau pérenne de structures et d’observateurs pour surveiller les nouvelles 

installations de couples est à étoffer également vu la dynamique du balbuzard et du pygargue. Des 

mesures de protection et de conservation appropriées devront alors être mises en place en partenariat 

avec les structures gestionnaires d’espaces naturels. 

Enfin, la récente fusion des régions au sein d’un territoire « Grand-Est » appelle au renforcement de la 

collaboration déjà entamée avec les partenaires de Champagne-Ardenne et d’Alsace. Le PRA lorrain 

prévu sur la période 2015-2020 pourrait ainsi s’insérer dans un futur PRA « aigles pêcheurs » élargi au 

Grand-Est. 
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ANNEXE 1 : LISTE DES FICHES ACTIONS DU PRA 

AIGLES PECHEURS EN LORRAINE 2015-2020 
 

 

DOMAINE DE 

L’ACTION
Intitulé de l’action N° Priorité

DECLINAISON 

REGIONALE
Animer et mettre en œuvre le Plan Régional d’Actions 1 1

Poursuivre le suivi et la surveillance des couples nicheurs 2 1

Effectuer un état des lieux dans les zones à enjeux et assurer une 

meilleure conservation
3 1

Mettre en place des mesures de protection ou de conservation sur les 

parcelles forestières comprenant des aires de nidification
4 1

Poursuivre le nourrissage de la placette d’alimentation à pygargue 5 3

Favoriser l’installation de nouveaux couples nicheurs de balbuzard et 

de pygargue
6 1

Identifier, surveiller, limiter et supprimer les dérangements sur les sites 

de nidification
7 1

Prévenir et diminuer les causes de mortalités liées à la pollution, 

l’intoxication et l’empoisonnement
8 2

Sécuriser et neutraliser les installations électriques dangereuses sur les 

territoires des rapaces
9 2

Limiter les risques de collision avec la circulation (ferroviaire, routière…) 10 3

Anticiper et réduire les problèmes liés aux prélèvements dans les 

piscicultures
11 2

Prendre en compte l'espèce dans les documents de planification 

territoriale, les études d'impact et les évaluations d'incidence
12 1

Etablir une médiation et sensibiliser les acteurs professionnels 

régionaux et locaux concernés
13 1

Créer un réseau de surveillance régional 14 1

Favoriser la coopération avec les régions et pays limitrophes 

concernées
15 2

Créer et diffuser des documents de communication auprès des médias, 

des scolaires et du grand public
16 2

RESEAUX / 

COMMUNICATION

CONNAISSANCE

PROTECTION / 

CONSERVATION


